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IN AUTRE TEMOIGNAGE TEMOIGNAGE CONVAINCANT FSX7¥l-t.venir, emblème de l’appui que 

nous attendons toujours de votre 
expérience lorsqu’il s’agira des 
intérêts du bureau des écoles 
séparées.
Si{ né : Jos. R. Esmond?, F. R E.

Campeau, J. C. Enright, L.
David, P. Lunny, J. D. Ga- 
reau, W. Finlay, Stanislas 
Dr. peau, J. P. O'Connor, 
Cyp. Tanguay, Pire., R.
O’Reilly, Louis Tassé.

L'; ni-esse avait été écrite sur par­
chemin par_M. Alfred Côté, et riche 
ment enluminée par M. Aubé. Elle 
était accompagnée d’une magnifi­
que canne montée en or.

M. R. J. W. Peachy répondit 
avec bonheur à l’adresse et fut 
vivement applaudi.

ECOLES SEPAREES
Je me suis démis l'épaule à la suit 

d'une chute, le 5 octobre 1881. Les do' 
leurs furent appelés mais ne purentre- 
mettre mon bras à son état naturel. A| rér 
121 jours de soutira ices atroces, j’al!a à 
Boston, et à l’hôpital où je me rend,s, .» 
médecin réussit à me re-rettre le bra? ei 
position, mais les nerfs étaient tellemu • 
contractés que je ne p uvais plus que plie) 
mon bras à ang e droit. Les nerfs j » 
raissaient étieenfil d’acier; )’ap->liqi.<> 
tous les remèdes crdina.res, de l’alcool r 
du vinaigre, du Brandy et le l’ai nu i 
mais sans aucun effet marqué. Moi ; 
avions une petite quantité de votre an c 
et liniment d huile. C'est le remède nt.f < 
donné les mei'leurs résultats. Je n< ‘a 
trouvé que dans une pharm nie et en petit» 
quantité, et ayant demar aux pharuio 
ciens pourquoi ils ne garuHienl pas r e rt 
mède; “ Eh bien, me répond’reut-ils, une 
ne savions pas que ce remèiie avail uu 
tant de valeur. ’’ I:s ont été tellemeid s » 
tisfaits de mon témoignage que depuis1.i 
en ont acheté et en ont vendu des quac 
lités. Mais comme je ne pouvais attendri 
vu que l’on parlait déjà de me mettrt sou 
l’influence de l’Ether pour operer sur mot 
bras et détendre les nerfs. J’ai piéfû* 
vous écrire immédiatement pour vous • »♦ ■ 
mander de menvover six bouteilles, ma. 
avant que la seconde fut épuisée, les r.» Ci 
étaient détendus et je pouvais me sur. il 
de mon bras avéc facilité et sans dovJeui 

Permettez moi de vous dire que novi 
nous servons habituellement dévolu ai 
nica et liniment d’huile comme rcmèe- 
pour les brûlures, écorchures, entorse-, 
maux de reins et en général pour imji. ? 
les maladies externes et cela avrr. <( 
meilleures résultats qu’aucun remède 11 
peut donner. Mr n médecin do me son u 
tière approbation a ce remède.

Voire tout dévoué,
Rkvd. D. Gooiiuk,

Pembroke, N. 11.

A saPrésidence, J. R. Esmonde. 
droite est assis l’ex-président M. VY. 
Peachy. Présents MM. les commis­
saires, Campeau, David, Marsan, 
Drapeau, Gareau, Enright, Quinn. 
Lunny et du Rév. M. Tanguay, le 
sccretaire-trésorier W. Finlay, el 
v i.specteur Ls. Tassé.

tjy s minutes de la derniere as 
nhlée sont lues el adoptées.
Lies comités formés à la dernière 

assemblée sont comme suit
Président du bureau des écoles 

séparées, J R Esmonde.
Comité des finances — Président, 

F R E Campeau, et MM. E N Smith, 
Léon David, P Lunny et S Dra-

1
Montréal. 29 janvier 1884.

Monsieur C. D. Giroux, pharmacien, 601, 
rue Notre-Dame ouest, Montréal.

Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais essayé les 
unes après les autres toutes les prépara­
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J'étais aussi chauve qu’on peut le deve­
nir en aussi peu de temps.

Sur votre recommandation, j’essayai la 
Valéria ; la première boite a arrêté com­
plètement la chute de mes cheveux ; à la 
seconde ils ont c mmencé à repousser, et 
après en avoir usé trois boites de Valeria 
j’avais une chevelure aussi forte qu’aupa- 
ravant C’est un plaisir pour moi de pou­
voir vous donn1 r cette faible marque de 
reconnaissance et je conseille à tous ceux 
qui auraient le malheur de perdre leurs 
cheve x de se servir de La Valeria.

HUBERT LAROSE,
No 624, me Not-e-Dame ouest, 

Montréal,

FAUTE El
TROISIEME

•pOMATEjj
se l Suite)

vinŒUVRES LE DECEPTION
MORLCDEUX BOITES

Pour 25c —Avant tout, si 
teur de iiolice, en 
Salpétrière, il faut 
mademoiselle Ga 
cela, il me faut le 
voiture qu’elle à 
clair qu’elle est 
aux Batignolles d; 
bre d’hôtel ; mail 
probable qu’elle 
chez son ancien h 
cher de la voiturt 
dira où il l’a men< 

Il y avait tout 
tion de petites vo 

—Ce dçit être 
venu chercher un 
la jeune fille, pem 

Il se rendit sur 
trouva le surveil 
cabine.

—Aujourd’hui, 
lui dit-il, on est 
ici une voiture po 
ne qui sortait de 

—Oui, je me ri 
tement.

—Je suis inspe 
ce, il me faut le m

peau. . .
Comité de construction — Presi­

dent J G KmigU, et MM. P Lunny, 
J D Gareau, S Drapeau et D Mar­
san.

DE
PETITE GAZETTE

—J. L. Beaudry, maison de tail 
leur New-York, No. 523, 
Sussex. Pour un habillement d- 
premlère classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magnifique assor­
timent de draps, tweeds anglais el 
écossais vient d’être reçu. Une 
visite est sollicitée.

Comité de direction— Pré-ident, 
A G Smith, et MM J G Enright, 
J D Gareau, F R E Campeau et ,1
MQuinn.

Plusieurs pétitions sont présen 
tées et référées à leuiS comités res­
pectifs.

M. le président donne des explica 
tiens concernant les taxes imposées 
par le bureau des écoles séparées 
dans les différents quartiers de la 
ville. ,

Plusieurs matières d’une haute 
importance sont aussi discutées par 
MM. Campeeu, David, Esmonde et 
Marsan.

nie

Oscar McDonell,
EPICIER ET MARCHAND DE VE

SOCIETE
Le Dr DUHAMEL étant obligé de faire 

une absence de deux mois pour remplir 
ses devoirs parlementaires, a induit le 
Dr F. W. Church, d’Aylmer, jeune méde­
cin déjà avantageusement connu dans le 
district d’Ottawa, à se joindre à lui, pour 
la pharmacie et la pratique de la profes­
sion médicale, lusqu'à ce jour le Dr 
Duhamel ne s’ost pas occupé activ. ment 
de la pratique de sa profession ; mais, dè* 
aujourd'hui, on peu requérir ses services 
ainsi que ceux du Dr Church, le jour et la 
nuit. Ils seront en état de répondre à 
l’appel îles malades dans la cité de Hull 
el les environs.

La pharmacie va être augmentée consi­
dérablement, do sorte que le public y 
trouvera tout ce qu’il faut, à très pas prix.
No. 830, rue Prlncipiile, Hull

Près du nouveau bureau de poste.
Hull, 3 janvier 1884

f

101, Rue RIDEAU,Pas tie humbug—Encore un nou 
en faveur de laveau témoignage 

Valeria. Qu’on lise la lettre de M. 
Girouard, dans laquelle l’ex déput*' 
du Kent, reconnaît jue cette inesti 
mable préparation 
chevelure qu’il avait perdue. Avec 
une pareille découverte il n’y a 
plus lieu de rester chauve. Avis à 
tous les intéressés 

A ce sujet, il est bon que nous 
prémunissions ceux qui font usage 
de la Valéria contre la disposition 
générale à en employer plus que la 
direction l’indique. Rest absolu 
ment née i s sa n 0 de se conformer 
stiinternent aux directions. L’excès 
est nuisible.

OTTA WA.\
LES CANADIENS de L’OUESTlui a rendu la

Ihés une Spécialité
—Deux volumes in 8, de 800 

pages, avec 21 gravures—$3Rapport de M. Louis Tassé, surveillant di s 
le mois de janvier *Ayant soulfurt du Rhumatisme peodau 

longtemps, on m’a conseillé de fail e Ve 
saie de votre Arnica et liniment d’hu; 
La première application me donna uu sa 
lagement immedia , et maintenant je su. 
cupabla d’agir à mes affairés, grâce à vol 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Montreal.
En vente chez C. •). Uacikh, rue Susse*

f tttawa.

des écoles, pour 
1884

4U0Ecole des Frères, Notre-Dame 
do do Sainte-Anne

Ecole modèle des Sœurs...........
Ecole des Srurs Notre-Dame.

rue Murray............. 2-3
Sle-Anne.....

Ecole d * Sœurs Saint-Joseph 
Ecole des Sœurs Saint-Patrice 
Ecole des Sœurs Si-Jean-Baptiste.... 108
Ecole de Mlle Dams...........
Ecole de M. Foley..........
Ecole de Mlle Howlett.....
Ecol • de Mlle Caseau......
Mlle Martin ........................
Ecole de M. McCan...........
Ecole de Mlle Cahil .........
Ecoie de Mlle Ballantine.,
Ecole de Mlle Gareau......
Seule do M. Charbonneau

104 I< 9
lm112 20février 1883 UN PARALLÈLE: LORD BEA- 

CONSFIELD ET SIR JOHN 

A. MACDONALD—Brochure 

politique—25 cents.

lado
I 3 DCRION &, DELORME, 

ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

UO Rue Soarks et 569 Rue Sussex,

ao Dissolution tie Société■so
*7 !U Juillet 1880Ottawa, Ont.,

Cher Monsieur,—l’ai beaucoup de plui- 
su à recommander l’Elexir de Down, poul­
ies rhumes, lu toux, et toutes les aflections 
îles poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, . ir j’en ai fait usage pendant dix 
■; luiu ma famille, et avec le plus grand 
succès.
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Toula vous, John Hill.

A vis aux hôteliers—Je vendrai, 
au prix coûtant, d’ici au mois de 
mars, Vins rouge, blanc et Sherry, 
Brandy, Gin, Old Tom, Rye, en 
caisse et au gallon. Pour vous con 
vaincre du bon marché, venez nous 
faire une visite.

N. A. Savard, rue Dalhnusie.

voiture.
—C’est facile, ré 

veillant, en ouvr 
sur lequel il inscr 
i uméro, l’heure d 
voiture.

Voici, reprit-il 
instant ; coupé no 

. . midi cinquante.
—Merci, dit Mc 

d’écrire le

i., Les soussignés annoncent que la société 
Philbert et Archambault, neintres, tapis­
siers et décorateurs, sera dissoute de con­
sentement mutuel au premier de février 
prochain.

43 J. 11 vitlAiv,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

et VITRIER

47,
48 OTTAWA.

Nouveaux fonds de scènes variés, peints 
par les meilleurs artistes du Canada. 

Grands avantages pour les fêtes.
Une douzaine «le Portraits

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

$8.00.
Rhotographi-s de toutes grandeurs, satis 

faction garantie.
Une visite est sollicitée-chez

DORION et DELORME,
No. 140, rue Sparks et 

569 rue Sussex, coin de la rue Rideau.
18 Oct. 1883.

4
Tout^argent dû à la société devra être33 Nous en avons toujours à lu4

46 mm dtimits42
LA VALLÉE DE L’OTTAWA 

—Etude sur ses ressources 

agricoles, forestières, miné­

rales, ses chemins de fer, 

ses canaux, etc—Brochure de 

50 pages—25 cents.

Marchand de

PEINTURE
1,8 3Total D’AUTOMNE ET D'HIVERMontant du taux mensuel poi.

8192.2 pressa 
son carnet.

«0^6 y Maintenant,
comme c’est un i 
que je veux demai

- if faut que je sact 
pôt de la voiture, 
me le dire ?

—Non. Vous d. 
ser que je ne saie 
remisez toutes lei 
viennent à la stati 

C’est bien, fit 1 
moyen de le savo 

Il y avait un 
qui attendaient r 
en fumant ea pipe 
tendu la conversa 

Je puis vous év 
de temps et la pei 
dit-ii à l’agent de 
nais le cocher dt

- que nous ne soyi 
même patron, 
pas moins deux 
rades. Son rei

1 la Vieillette, rue 
il demeure à côtf 
No.. Il

—Mon brave, , 
oie, dit Morlot. 
m'évitiez nne per 

me rendez

le mots de janvier 1884
Le trésorier présente son rappo: 

montrant un surplus de 885 38.
Après quelques reinarqlies fail 

dans l’intérêt du bureau,l’aseembl- 
s’ajourne.

ET de VITRES.
CHAPEAUX et CASQUES,526 RUE SUSSEX

OTTA W.*A
HSt des p uk considérables et comprend 

1 o'îles les nouveautés.la. I
M. Arial se charge de toute 

commande dans sa ligne d’ai 
laires ; il surveille lni-mêmt 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Notre assomment est même trop considé­
rable, nous voulons le diminuer enChez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez un assortiment de vian­
des fraiches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi­
cile, M. Duhamel remeicie ses 

pratiques et le public 
de rencourarement

Lotion PersiennePRÉSENTATION D'ADRESSE

A la suite de la séance du b 
reau des écoles séparées, hier so 
M. F. R. E. Campeau a fait du 
des termes bien appropriés l’élo 
du président sortant de charge,
J. W. Peachy auquel il a lu l'i 
diesse suivante :

mm a bon marche. !

La LOTION PERSIENNE est la meilleure 
préparation connue jusqu’à présent contre 
le masque, les rousseurs, les boutons ou 

iutres maladies de la 
Dette préparation ne con 

soit injurieux à la

NOTRE ASSORTIMENT DE *

nombreuses 
en général 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est iespectueusement 
sollicitée.

CHEMISESLes propriétaires trr uveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

tout sa

injurieux a la peau, et pour cette raisor 
est récommandée d'une manière spéciale 
. mme une excellente eau de toilette.

Pas de bureau de toilette bien garni s 
une bouteille de LOTION PERSIENNE.

rien qu>
le toute description, est le plus considé­

rable qui soit en cette ville.
Vos Prix sont des plus Populaires.

PHILEMON WRIGHT OU 

COLONISATION ET COM­

MERCE DE BOIS—Etude 

sur les commencements de 

la vallée de l’Ottawa et

17 mars 1883 laA M. R. J. W. Peachy,
—B/et Harte, dans l’un de ses 

jolis essais, parle d’une, institutrice 
qui avait l’habitude de faire de Ion 
gués excursions dans les forêts de 
pins de la Californie, rien que pour 
en respirer l’arôme. Ce traitement 
est plus efficace qu’on ne le croit 
communément. Les pins et les 

I épinettes ont été d’un grand secours 
médical. Le sirop de gomme d’é-

Monsieur,—A l’occasion de vo'.i 
retraite du bureau des écoles sé,. 
rées de cette ville, nous avons <■ 
qu’il était de notre devoir, cou.! 
membres et officiers de ce bure 
de vous présenter, d’une manii 
officielle, les regrets que nous av 
déjà exprimés et que nous a ! 
éprouver votre détermination.

Pendant les dix-sept années q 
vous avez passées au serviced !.. pineUe rouge de Gray—préparation 
n ble cause de l’éducation, ,n scientifique—produit les mêmes 
c imme trésorier, simple membr-. u effets que le traitement dons nous 
i. .isident du bureau, nous avon -'.u venons de parler. Depuis vingt ans

quil est en usage, il a donné les ré 
sultats les plus satisfaisants.

Prix 25 et 50 cts la bouteille.

VAItlETH PRESQU’INFINIB DEEn vente chez tous les pharmaciens. 
Dépôts en gros à Montréal,

MM. LYMAN SONS * Go. 
KERRY WATSON à Co 

H. SUGDEN EVANS* Oo

COLS,
GRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

BAS,
CHAUSSETTES, 

LiNGE DE CORPS, etc.

AVIS PUPLIC e^t donné par le présent 
qu’une demande sera faite au Parlement, l 
sa prochaine session, pour obtenir un act* 
constituant la Compagnie du chemin dt 
fer de Vaudreuil et Prescott.
LACOSTE, GLOBENSKY, BISAILLON & 

BROS>EAU, 
Avocats des requérants.

Montréal, 14 novembre 1883.

4 Jan. 1883. sur

commerce de bois.—sonA. PHILIPPE E. PA1VET, L. B.
nou25 cents.Solliciteur, Procureur, Notaire, ele

BUREAU :
277, BUE WELLINGTON,

C. Gagné et CieCoin lies Hues RIDEAU ET SUSSEX, E. VivZINA
5 mars, 1883 laOTTAWA.

Entrée : sur la me Sussex. 
1er juin 1883.

BIJOUTIER et HORLOGER

No, 536. Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L’AN

^Assortira, et complet de Bagues,. 
Epingles, Boucles d’oreilles. M 

en or et en argent
A MOITIÉ PRIX

ge fait à ordre sous le plu 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre Waltl

B. VI2I1TA,
Porte voisine du VARIETY HAÏ !..

1er dec,

Jus que qui que ce soit en me: 
de juger de vos capacités, de 
énergie et de votre esprit de j1 
aussi bien que de votre loyauté de 
caractère ; et c’est pour nous un 
sujet bien légitime de regiwlà 
d’être privés des conseils que nuits 
pouvions attendie de voire longue 
expérience et que vous ne uni*»- 
avez jamais refusés.

Veuillez accepter ce léger .•.-ni­

ls
t ce LE CHEMIN DE FER CANA­

DIEN DU PACIFIQUE- 

Brochure de 40 pages—25 cts

donné par le présent que demande 
sera faite au Parlement du Canada à sa pro­
chaine aeaaion, par le Très Révérend Joaeph 
Thomaa Dur-.amei, évéque d’Ottawa, d’nn 
acte constituant la “ corporation épiscopale 
■atholique romaine d’Ottawa" en une cor­
poration ayant pouvoir d’acheter des terres 
et d’emprunter de Vargent sur hypothèque 
et po r autrea buta, et de donner à la dite 
corporation la propriété de l'Eglise du dit 
diocèae, et de confirmer toutes ventes, hy­
pothèques et transpers faits à ,.u pour la 
corpvration existante, et avec pouvoir d'ac­
cepter des présenta ou lega et de confirmer 
tous dons, présenta ou legs faits à la dite 
corporation et généralement de lui conférer 
les mêmes pouvoirs et et privilèges dont 
jouissent lea corporations de ce genre.

O’GARA ir REMON,
Agents pour les requérants.

Daté à Ottawa ce 4me jour de janvier 1884.

Est■jnwgiwaaaXHSBi--l.es pilules de noix longues du 
MoGate guérissent le mal de tête, 
eic - -25c, car boite

TOUS
service.

Il salua les dei 
s’éloigna rapidem' 

Morlot demeure 
gand. La jounr 
fort avancée, 
trer chez lui.

—Eh bien ? 1 
femme.

—Pas de chan 
elle avait quitté 
puis deux heures 
arrivé.

—Pour retour! 
mille.

’ —Nullement.!
le ne s’éloignerai! 
mais elle n’a app 
on elle avait l’in 
demeurer.

—Elle aura été 
asile à des gens i

—Cela pourra 
le crois pas.

Alors, tn supp
—Je suis certa 

çaçher comme el 
Elle a son idée ; e 
enfant, elle veut 
elle espère le re 
trouvant d’abord 
maison d’Asniéte 

—Elle mourn 
pauvre fille !

Anm ;tux

4 WtfÊP k '%,nM

Ss

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL
82—,ARRANGEMENTS D'HIVER—83 il sP. C. AILLA Ut A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
les trains voyageront tous les jours (di­
manches exceptés)
Départ de la Pointe Lévis...,
Arriveé à la Rivière du Loup 

Trois Pistoles....
Rimousili...
Campbelllon~....
Dalhousie............
Bathurst...
Newcastle J 
Moncton....
Saint Jean- 
Halifax.......

Lp train se race rd à “ lu Courbe 
de» Uhaudière " u.ec le train du Grand- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
endent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se 'accordant à 
a courbe des Chaudières avec le Gran« 
froTC à 9.23 p. m., restent à Campbelltor 
le dimanche,

Le char Pu 1 man qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se rend 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend 
Saint-Jean.

Pour billets et tout arrangement cou 
cernant le tret et les passagers, s’adresser!

R. G. W. MacCUAIG
Agent.

AUX CANADIENS-FRANÇAIS 

ÉMIGRÉS—Discoure pronon­

cé à Lowell, le 4 octobre 1882ïlfi'■ûïïrm

1 aicomme suit :TAILLEUR MILITAI .
OTTAWA

Habillements, une spécialité, au magasin 
militaire de Broadway, ^

133 rue Sparks, Ottawa

8.10 a. m. 
12 55 p. m, 
2 05 p. m. 
3.49 p. m.
8 35 p. m.
9 15 p. m. 

...11.17 p. m.
......... 12.52 p. m.
. ....... 4.00 a. m.
......... 7.30 a. m.

..........12,45 a. m

FOmtRUUESdo
do
do
do Le public d’Ottawa et de ses environs es 

Invité à venir examiner notre asaortimen 
contenant ce qu’il v a de plus nouveau e 
de plus élégant en fait de

m

L'AMI Drs i*in : î *.

do 16 j.
un désirant avoir un habille­

ment complet devraient rendre une visiu au , 
magasin militaire Broadway où les ûtulfes ■ 
dans les meilleurs goûta viennent -l'être |

Les messie do
do
do IRANTEtUXrtTJOQLMANS,do

Est donné par le présent que dema 
ra laite au parlement du Canada à sa pro­
chaine session par le Révérend Narcisse 
Zéphyrin Lorrain, évêque de Cythère et vi­
caire apostolique .e Pontiac, d’un acte 
constituant la “ Corporation épisco1 ale c««. 
tholique romaine du vicariat aposto ique de 
Pontiac ” en une corporation ayant pouvoir 
d’acheter des terres et d’empr nter de l’ar- 

nt sur hopothèque et pour autres buts, et 
de donner à la dite corporation la propriété 
de l'Bgliflv du dit dioeôse, et de confirmer 
toutes ventes, hypothèques <t transporte 
faits à on par la corporation existante, et 
avec pouvoir d’accepter des présents ou legs 
et.de conffrmer tous dons, présents ou legs 
faits à la dite corporation, et généralement 
de lui conférer les mêmes pouvoirs et privi* 
lôges dont jouissent les corporations de ce

On peut se procurer ces 

publications en faisant parvenir 

le prix au bureau du Canada

en Scu.sKin et doublés en fourrures,. pou

Une spécialité de garnitures de fourr ros, 
Manchons, Gants, Chapeaux, Casques et 
m .tames.

Le plus bel assortiment qui e 
Ottawa, dans lequel on n’a que l’embarrat- 
du choix. Les prix sont toujours les plus 

bas, ches

P. C. AUCLAIR, Prop. 
133, rue tipaiks.

v-v a n* y» ■ T*"* i n r*\
£ Ali! XAiiiJujrfduil

Première qualité do draps noirs anglais 
venant d’être reçus au magasin milita.re 
Broadway. Ces drap» seront upécialAnent 
pour habits de cérémonies ei la meill ure 
place pour les avoir est chez 

P. C. ALU

DE PERRY DAVIS
ÆD RIS IN T E RIi: U RE M E x 3 

guérit la Dyssentcric, le Cln le- 
la Diarrhée, les Crampes et les l.\«. 
leurs d’Estomac, les maladies du K» t 
la Dyspepsie, les Indigestions, e 
Rhumes Soudains, la Toux, etc.

LAIR 
13.4, rue Sparks KH. L. COTEHabillements et punlessus d’hiver de pre­

mière qualité, vendu è tO pour cent de 
moins que les plus bas piix ordinaires au 
magasin militaire Broadwaj, 133, rm Sparks

Donnes vos commandes pour hauts de 
sgârémonie au n agasin militaire Broadway, 
étls moins cher de la ville.

P. O. AUCLAIR, propriétaire.
1W, BUR SPARKS, OTTAWA 

1T jan, m.

jÊ-MPLOYÉ À L'EXTERIEUR 
il guérit le Panaris, les Enge 

lures, les Entorses, les Ulcères, te 
' Brûlures, la Rhumatisme, le Neurai 

gics, les Douleurs dans les Membre. 
1 -s Jointures, etc., etc.

128, Rue Rideau.^
Sept. 188 la

AVIS PUBLIC
genre.

Est par le présent donné que je ne serai res­
ponsable (l’aucune dette contractée en mon 
nom sans nn écrit de ma main.

AUGUSTIN MARCOTTE. 
Saint-André ArelLi, Il janvier 1864. te

O’GARA nr REMON,
Agents pour les requérants. 

Daté à Ottawa ee 4e jonr de janvier 1864. 
Il Jen,

D. POTTINGER, 
Surintendant 

Ottawa, 19 Déc 11

vc *o chez tous les Pharmacien- 
SCf. SOc. la Bouteille.

: aux Imitation*. la1 an. 1 m.•üSTPrw

i

i

se
en

»


